
 

 

Qu’est-ce qu’un sacrifice spirituel ? 
 
« 4 Approchez-vous de Christ, la pierre vivante rejetée par les hommes mais choisie et précieuse devant 
Dieu, 5 et vous-mêmes, en tant que pierres vivantes, laissez-vous édifier pour former une maison spirituelle, un 
groupe de prêtres saints, afin d'offrir des sacrifices spirituels que Dieu peut accepter par Jésus-Christ. » 1 Pierre 
2, 4-5 
 
Le repas du Seigneur nous inculque la notion de sacrifice. Celui-ci est profondément ancré dans l’histoire de 
Dieu depuis le début de la création, et même avant (1 Pierre 1, 19-20). Mais la notion de sacrifice implique éga-
lement celle de sacrificateur, puisque sans lui le sacrifice ne peut être offert.  
Le texte de 1 Pierre 2, 4-5 nous dévoile en quelques sorte la recette « des sacrifices spirituels que Dieu peut ac-
cepter par Jésus-Christ. » Notre travail, en tant que sacrificateur, est donc de nous approcher de Christ, qui est 
« le seul médiateur entre Dieu et les hommes » et de nous laisser édifier par lui « pour former une maison spiri-
tuelle. » Notre travail de sacrificateur s’en trouve donc étroitement lié à celui du souverain sacrificateur. 
Cette phrase de l’Apôtre Pierre n’est pas sortie de nulle part, elle s’échafaude sur plusieurs autres textes de la 
Bible (Psaume 118, 22 ; Marc 12, 10 ; Exode 19, 6 ; Mathieu 16, 18), nous présentant Christ comme ouvrier 
dans la construction de l’édifice qu’est l’église. Nous ne sommes pas seulement les matériaux de construction 
qu’il utilise, mais nous sommes également présentés comme co-ouvriers de son œuvre, étant appuyés sur la 
pierre angulaire. 
 
La définition d’un sacrifice dans la nouvelle Alliance est plus vaste que dans l’Alliance précédente, où les sacri-
fices étaient définis clairement par la Loi. Dans le nouveau testament, la notion de sacrifice a perdu un peu sa 
dimension matérielle, elle peut donc prendre la forme d’une parole, d’une action ou d’un objet offert par amour 
pour Dieu et son œuvre, mais aussi par amour pour nos frères et sœurs. Il peut être également manifesté par le 
refus ou l’abstention de certaines choses, comme par exemple, de ne pas se conformer au siècle présent ou aux 
désirs de la chair.  
Toutefois, l’Apôtre Pierre en y ajoutant le qualificatif « spirituel (Pneumatikos)», vient définir le sacrifice 

comme étant la résultante de l’action de L’Esprit dans nos vies. Voilà pourquoi Pierre insiste en disant : 
« Laissez-vous édifier ». Paul de son côté dit : « Soyez transformés par le renouvellement de l’intelli-
gence ». Notre rôle étant de nous exposer au Seigneur pour qu’il réorganise nos pensées afin qu’elles 
deviennent conformes à sa volonté. 
Un sacrifice coûte quelque chose, ça va de soi. Lorsqu’il est offert selon les conditions de Dieu, par Christ, il 

l’utilise pour accomplir son œuvre, même si nous n’en sommes pas conscients sur le coup. Le sacrifice est 
avant tout un acte d’obéissance, et non seulement un acte issu de notre volonté. Il est relationnel, il fait 
partie d’une alliance. L’histoire de David en 1 Chroniques 21 en est un exemple. 
 
La souffrance a été le moyen que le Père a utilisé pour qualifier le Fils. (Hébreux 2, 10-18) Il en est de même 
pour nous. (Jacques 1, 2-4) Il n’y a rien en nous que Dieu ne peut utiliser pour accomplir son œuvre. Pensons à 
l’histoire de Juda (le fils de Jacob), de mauvais qu’il était, il en a fait un participant de l’histoire du Salut, utili-
sant les événements de sa vie pour lui permettre de s’offrir comme un sacrifice vivant ! Que dire de l’apôtre 
Paul, qui était autrefois un ennemi du Seigneur Jésus, et de tous les sacrifices qu’il a appris à faire pour accom-
plir l’œuvre de Dieu, certains dont nous bénéficions encore aujourd’hui (1 Timothée 1, 12-17) ! Quelle est votre 
expérience ? À la lumière de la souveraineté de Dieu, dans la prière, maintenant que vous vous êtes approchés de 
Christ, laissez-vous édifier par Lui, afin d’offrir des sacrifices spirituels que Dieu peut accepter par Jésus-Christ. 
 



 

 

Questions de réflexion. 
1. Que pensez-vous de la recette des sacrifices spirituels de Pierre (1 Pierre 2, 4-5) ? 
2. Est-ce l’histoire de Juda ressemble à la vôtre ou à celle de gens que vous connaissez ? 
3. Quels sont les domaines/péchés d’où le Seigneur vous a arrachés, et qui maintenant peuvent être utile 

pour annoncer le salut aux gens autour de vous ? 

 

 

 


